
L’EUROPE S’ENGAGE 
POUR LES TERRITOIRES RURAUX

Les Groupes Opérationnels pour le Partenariat Européen à l’Innovation en Grand Est



LE PARTENARIAT EUROPÉEN POUR L’INNOVATION (PEI)

Le Partenariat Européen pour l’Innovation (PEI) est l’un des instruments de l’Union Européenne mobilisés 
pour réaliser la stratégie « Europe 2020 » qui vise une croissance intelligente, durable et inclusive. Parmi les 
sept initiatives phares de cette stratégie, celle intitulée « Une Union de l’Innovation » consacre le PEI comme 
moyen d’encourager la recherche et l’innovation pour une agriculture et une sylviculture compétitives et 
durables.  
La coopération est au cœur de ce dispositif. Chaque PEI s’organise autour d’un Groupe Opérationnel (GO). 
Il s’agit d’un collectif d’acteurs à l’échelle locale qui se réunit autour d’une problématique concrète de 
développement et qui élabore un projet pour répondre à la question posée. Ce collectif vise à rapprocher 
les acteurs de terrain (agriculteurs, conseillers agricoles…) de la Recherche et du Développement (institut 
technique, enseignement…) et toutes autres structures concernées par la problématique (associations 
environnementales et de consommateurs, syndicats professionnels, constructeurs, transformateurs, 
distributeurs…) ainsi que des experts de la filière, pour produire des solutions innovantes et concrètes telles 
que des nouveaux produits, de nouveaux processus de production ou des nouvelles pratiques. L’innovation 
peut donc être technologique ou non c’est-à-dire organisationnelle ou sociale. 

LE PEI, À L’ÉCHELLE NATIONALE ET EUROPÉENNE 

ÆÆ Présentation du partenariat européen pour l’innovation en vidéo

En France, le PEI-AGRI soutient 246 GO :
Au 1er octobre 2020, le PEI-Agri soutient 246 « Groupes Opérationnels » en France dont la moitié travaille 
sur la transition agro-écologique. 

Transdisciplinaires, ces GO contribuent tous à l’innovation sur les territoires dans de nombreuses filières: 
diminution des produits phytosanitaires, gestion de l’eau, santé des animaux, etc. Ces projets, leurs 
démarches, leurs résultats, les pratiques mises en œuvre sont présentés sur le site www.eip-agri.eu et via 
les plateformes des réseaux ruraux nationaux (Réseau rural français) et régionaux.
16 des 18 régions françaises soutiennent le PEI et on dénombre 51 appels à projets du PEI lancés sur la 
période 2015-2019 au titre de 24 Programmes de Développement Ruraux (PDR).

Le PEI en chiffres :
•	 74  millions d’euros de FEADER engagés pour les GO du PEI et les réseaux d’innovation;
•	 75 millions d’euros de FEADER engagés pour la formation et le conseil des agriculteurs et sylviculteurs.

Le PEI-AGRI en Europe, l’importance d’un réseau efficace !

Le PEI-AGRI a pour objectif d’ici 2020, la création de 3 000 groupes opérationnels en Europe auxquels 
s’ajoutent 180 projets transnationaux multi-acteurs, associant des partenaires de plusieurs Etats membres. 
Pour faciliter le transfert des innovations et des connaissances, le PEI soutient plusieurs réseaux :
•	 Le réseau européen du PEI ;
•	 L’animation PEI du réseau rural national ;
•	 Des animations régionales (réseaux ruraux régionaux des DOM par exemple).

La connexion de tous les acteurs démultiplie les échanges et les opportunités d’innovations.

L’ensemble des GO sélectionnés participe au réseau européen PEI. Ainsi, les GO sont implantés à l’échelle 
locale mais ils peuvent s’appuyer sur un vaste réseau d’échanges et de partage d’expériences et de 
connaissances. De fait, les GO du PEI s’engagent à diffuser largement et gratuitement dans le réseau PEI 
les résultats et les connaissances produites par les projets. Ces initiatives doivent permettre d’améliorer les 
échanges de connaissances réciproques et de convertir les résultats de la recherche en innovation réelle, 
de mettre l’innovation plus rapidement en pratique et d’assurer un retour d’information systématique des 
acteurs de terrain à destination du monde scientifique concernant les besoins de recherche.

https://www.youtube.com/watch?time_continue=5&v=rlGvw-5fOoI&feature=emb_logo
http://www.eip-agri.eu


Sécuriser et simplifier les échanges de données entre les acteurs du monde agricole du Grand Est. 
Valoriser les données, actuellement dispersées, au profit des éleveurs du Grand Est.

GO PEI HARMONY GRAND EST

L‘agriculture, et plus particulièrement l’élevage, produit de plus en plus 
de données à travers toute une série d’outils et de capteurs mis en 
place par les éleveurs et gérés par les organismes et sociétés qui les 
accompagnent. La valorisation des données numériques produites et 
existantes est de nature à faciliter la vie de l’éleveur en lui amenant des 
informations traitées et pertinentes au bon moment, selon les niveaux 
de risque techniques et/ou environnementaux. Cela sera possible 
lorsque l’ensemble des données de l’élevage aujourd’hui disponibles, 
collectées et produites par différents acteurs seront connectées entre 
elles.

Le projet propose la mise en place d’une plateforme d’échanges de données, sur laquelle l’agriculteur garde 
le pouvoir de gestion, mais aussi un cadre juridique et de gouvernance sécurisant pour lui restituer toute la 
plus-value liée au traitement de ses données, plus-value possible grâce à un croisement inédit d’informations.

Les actions qui seront mises en place dans le cadre du projet permettront de :
•	 Réaliser un inventaire des données disponibles pour stimuler les échanges ;
•	 Organiser le cadre juridique et la gouvernance commune entre partenaires ; 
•	 Elaborer un socle technique pour la mise en place des échanges ;
•	 Gérer les consentements inter-entreprises et agriculteurs pour redonner la place à l’éleveur dans la 

gestion de ces données : comment ces données sont-elles utilisées ? par qui ? pour quoi faire ? ; 
•	 Obtenir un observatoire des tendances et indicateurs pour améliorer la filière ;
•	 Faire des cas d’usages.

Cette pépinière numérique permettra par exemple d’échanger des données sanitaires entre les groupements 
de défenses sanitaires et les acheteurs de bovins afin d’éradiquer certaines maladies au-delà du strict 
périmètre réglementaire.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Association Harmony 
Grand-Est / Chambre Régionale d’agriculture du Grand-Est

•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 1 644 301 € (dont aide régionale : 295 221 € / 

aide FEADER :  1 180 884 €)

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

GO PEI REDYBLACK

Face aux problématiques de la filière viande bovine, un projet action est né en Grand Est autour 
d’un nouveau modèle génétique « composite », le modèle Stabiliser. Comment ce type de modèle 
génétique  peut-il permettre à l’élevage du Grand Est de répondre aux nouvelles attentes de la 
filière (format de carcasse) et du consommateur (qualité et impact environnemental) tout en 
améliorant sa compétitivité et sa durabilité ?

Le projet réunit des acteurs de la filière élevage du 
Grand Est pour tester un nouveau type de solution 
génétique. L’inspiration initiale s’est faite sur le 
modèle Stabiliser, mis au point aux États-Unis et 
en Grande Bretagne. Sélectionné pour sa précocité 
et son gabarit, ce modèle  est issu d’un croisement 
de races anglo-saxonnes et continentales, avec 
mesure et indexation de son efficacité alimentaire. 
Autant de qualité permettant de répondre a priori 
aux nouveaux enjeux de la filière.

Ce modèle anglo-saxon ne répondant finalement pas aux exigences réglementaires du nouveau règlement 
zootechnique européen, le collectif a décidé de lancer un processus de création raciale répondant aux mêmes 
attentes d’efficacité et de précocité : la Redyblack. Cette création raciale est en attente de validation par le 
Ministère de l’Agriculture pour l’automne 2020. L’objectif est de pouvoir  répondre rapidement au triple 
enjeu de la filière (compétitivité, débouché et image). 

Ce projet  Redyblack va permettre ainsi de définir et construire en Grand Est :
•	 Un nouveau schéma de sélection basé sur l’efficacité alimentaire ;
•	 Des nouveaux modèles de production et valorisation de viande bovine prenant en compte les coûts de 

production maîtrisés, les carcasses adaptées et une viande de haute qualité ;
•	 Des éléments de réponse concernant l’impact environnemental, les attentes des consommateurs et les 

attentes et enjeux pour la filière élevage.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Association 
BOVINEXT

•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 688 279 € (dont aide régionale : 248 500 €/ aide 

FEADER : 423 122 €)
En savoir plus : Bovinext

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

https://www.youtube.com/watch?v=FzhjDzM-QV4
http://www.bovinext.fr/
https://www.youtube.com/watch?v=4DTsXFrIzMo


Porté par le Collectif 3C Grand-Est, le GO-PEI du Chanvre a pour ambition la mise en œuvre d’une 
structure innovante qui fédère, organise et réponde aux enjeux de la filière chanvre.

Innover pour installer des plantations répondant aux attentes sociales dans les forêts et peupleraies 
du Grand-Est.

GO PEI PLANTATIONS INNOVANTES EN FORÊT (PIF)

La plantation est un outil majeur pour garantir la pérennité des forêts. Néanmoins, les opérations liées à la 
gestion des plantations posent des difficultés, qui relèvent principalement des attentes sociétales. En effet, 
ces opérations sont reconnues comme pénibles et génératrices de maladies et d’accidents professionnels. De 
plus, le grand public semble de moins en moins enclin à accepter la plantation forestière.

Le projet Plantations Innovantes en Forêt ambitionne de développer des méthodes de conduite des 
plantations répondant aux attentes sociétales exprimées par les différents acteurs : 
•	 Caractériser les attentes du grand public et des praticiens et chercher à les faire converger ;
•	 Évaluer la pénibilité des pratiques actuelles, améliorer leur ergonomie et réduire la pénibilité du travail ;
•	 Réduire les impacts environnementaux des pratiques de plantation.

Les innovations produites seront principalement des innovations technologiques. La démarche de conception 
et de diffusion des méthodes de plantation se déroule en 3 étapes : 
•	 Une approche sociologique (enquêtes) pour identifier et analyser les attentes des acteurs ;
•	 Une approche scientifique et technique (expérimentation) pour concevoir des outils innovants plus 

performants (mécanisation, robotisation) ;
•	 Le transfert du savoir et des résultats du projet (sensibilisation des acteurs, formation des utilisateurs 

finaux). 

•	 Porteur du projet : INRA Grand-Est Nancy
•	 Calendrier : 2020-2022
•	 Coût du projet : 1 073 007 € (aide régionale : 117 805 €/aide 

FEADER : 602 484 €)
En savoir plus : Office National des Forêts : Planter les forêts de 
demain, un défi face au réchauffement climatique ?

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

GO PEI PÔLE EUROPÉEN DU CHANVRE

La culture du chanvre est un enjeu d’avenir car elle est :
•	 Écologique : elle ne nécessite ni irrigation ni pesticides, son besoin 

en azote est faible et permet le stockage de grandes quantités de 
carbone ;

•	 Durable : elle se fait sans OGM et permet une meilleure rotation des 
cultures ;

•	 Socialement responsable : c’est une agriculture de proximité dont la 
récolte et la transformation est 100% mécanique, respectant ainsi 
les lois européennes du travail.

En Région Grand Est, la filière chanvre est historiquement très active et innovante, grâce à un ensemble 
d’acteurs mobilisés parmi lesquels la Chanvrière de l’Aube. Coopérative agricole créée en 1973 et comptant 
plus de 440 adhérents pour 7400 hectares cultivés en 2017, la Chanvrière est leader européen de la 
transformation du chanvre industriel, faisant de la France le premier pays européen producteur de chanvre 
avec plus de la moitié des cultures du continent. 

Le GO-PEI a dégagé 5 grands enjeux :
•	 Renforcer la compétitivité de la filière chanvre Grand Est en Europe, voire dans le monde ;
•	 Offrir de nouveaux débouchés au monde agricole ;
•	 Accélérer les développements industriels ;
•	 Mettre en place un écosystème dédié au chanvre au plus près de la source ;
•	 Créer de nouvelles activités, de l’emploi et de la valeur ajoutée dans la filière et sur le territoire.

Le GO élargit, rassemble et fédère un écosystème d’acteurs et de compétences "du champ au produit fini", 
sur les différents marchés d’application du chanvre (bâtiment, textile, alimentation, cosmétique & santé, 
plasturgie & composites), afin de créer une structure innovante autour de la ressource chanvre qui réponde 
aux différents acteurs pour développer lesdits marchés. 

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Collectif 3C
•	 Calendrier : 2019-2022
•	 Coût du projet : 931 383 € (dont aide régionale : 44 503 € / aide 

FEADER : 626 812 €)
En savoir plus : Pôle Européen du Chanvre

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

https://www.onf.fr/onf/lonf-agit/+/5bb::planter-les-forets-de-demain-un-defi-face-au-rechauffement-climatique.html
https://www.youtube.com/watch?v=6ECXSaa3OXM
https://www.pole-europeen-chanvre.eu/fr/
https://www.youtube.com/watch?v=THtCi6QxrK4


Comment répondre à la nécessité d’adapter les forêts (privées et publiques) du Grand Est au 
changement climatique à l’échéance des 50 prochaines années ?

GO PEI FUTURFOREST

Les forêts en général et du Grand Est en particulier, sont confrontées aux aléas climatiques depuis plus d’une 
vingtaine d’années. Les gestionnaires et propriétaires forestiers cherchent à développer de nouvelles pistes 
pour répondre à ces enjeux liés au réchauffement global.

La question du choix des essences et des pratiques sylvicoles se pose pour réussir le renouvellement et la 
pérennité des peuplements sylvicoles. Ces choix auront aussi un impact sur la filière.

Le projet Ilots d’avenir consiste à :
•	 L’installation de 75 îlots de tests de nouvelles essences forestières en gestion ;
•	 La réalisation de tests d’une dizaine d’essences à tendance méditerranéenne telles que le cyprès d’Arizona, 

le sapin de Cilicie ou le frêne de Mandchourie.

Les tests s’appuieront sur un réseau de sites de 2 hectares environ chacun, répartis dans tous les types de 
propriétés, qu’elles soient privées, communales ou domaniales. 
Trois grandes ambitions en découlent :
1.	 Observer la croissance de ces essences et dupliquer ce dispositif s’il s’avère concluant ;
2.	 Obtenir des données de gestion pour les essences nouvelles telles que l’approvisionnement en graines, 

la conduite de ces nouveaux peuplements, l’observation de la réaction de ces forêts dans les années qui 
viennent ;

3.	 Aider la Région à développer sa politique forestière dans ce nouveau contexte de changement climatique.

L’installation de ce réseau devrait renforcer les dispositifs nationaux existants et permettre d’obtenir des 
données de gestion pour les essences nouvelles.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Office National des 
Forêts (ONF)

•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 2 661 335 € (dont aide régionale : 340 119 € /aide 

FEADER :   1 360 476 €)
En savoir plus : Office National des Forêts : Les îlots d’avenir, des 
plantations pour la forêt de demain en réponse aux changements 
climatiques

Comment tendre au bouclage du cycle de l’azote sur le territoire du Grand Est afin de limiter 
la consommation d’énergie, la production de gaz à effet de serre (GES), les pertes azotées des 
systèmes agricoles dans l’eau et dans l’air, tout en renforçant la compétitivité des exploitations 
agricoles et en accompagnant les changements de pratiques dans le cadre de la transition agro-
écologique?

GO PEI PROGRAMME AGRONOMIQUE RÉGIONAL POUR LA TRANSITION 
AGROÉCOLOGIQUE EN GRAND EST (PARTAGE) 

L‘azote joue un rôle déterminant à la fois sur le rendement et sur la 
qualité des productions. Les plantes s’alimentent dans le sol en azote 
minéral et le transforment en protéines, composants essentiels de 
la vie pour l’homme et les animaux. Une utilisation déséquilibrée 
de l’azote entraîne une dégradation de la qualité de l’eau (présence 
de nitrate dans les nappes phréatiques) et de l’air et une perte de 
revenus pour l’agriculteur. Les enjeux sont donc majeurs sur les plans 
environnementaux, sociaux et économiques.

Le GO PEI PARTAGE a mis au point un "cycle de l’innovation" composé de trois étapes :
1.	 Réflexions sur les solutions de réduction des pertes d’azote, sur la pertinence de culture de légumineuses 

(connues pour être des fixatrices d’azote) et sur la valorisation de l’azote organique ;
2.	 Création d’un "Living Lab", laboratoire vivant composé d’une centaine d’agriculteurs volontaires qui 

testeront en conditions réelles des solutions innovantes ;
3.	 Résultats de l’expérimentation et publication d’un Bulletin de l’Azote.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Chambre Régionale 
d’Agriculture du Grand Est (CRAGE)

•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 1 327 431€ (dont aide régionale : 227 748€/ aide 

FEADER : 910 994€)
En savoir plus : Réseau rural : Kick-off meeting du PARTAGE

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est 
et sur Twitter @PEI_PartageÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

https://www.onf.fr/onf/secheresse-et-climat/+/5b2::les-ilots-davenir-des-plantations-pour-lutter-contre-le-changement-climatique.html
https://www.reseaurural.fr/centre-de-ressources/actualites/adore-le-partage
https://www.youtube.com/watch?v=klTJazWyS6w
https://twitter.com/PEI_PARTAGE
https://www.youtube.com/watch?v=xw2H_u7sQ3E


Comment rémunérer l’agriculteur pour ses réductions d’émissions nettes de gaz à effet de serre et 
ses actions de séquestration du carbone ? 

GO PEI CARBONTHINK 

Le carbone est un élément chimique, composant de la matière 
organique. Il a donc un rôle central dans le cycle de la vie. Mais, en trop 
grande  quantité, le dioxyde de carbone (CO2) est un puissant gaz à effet 
de serre. Orienter le stockage dans le sol du carbone permet de réduire 
le taux de CO2 présent dans l’atmosphère.

Terrasolis, dont l’ambition est la promotion de la multifonctionnalité de 
l’agriculture du Grand Est, est le chef de file du Go-PEI CarbonThink. 
L’ambition du projet est de développer un outil numérique et de faire 
la démonstration de son déploiement sur 100 exploitations agricoles 
du Grand Est. L’outil devra être en mesure d’évaluer le bilan carbone 
complet des principaux systèmes d’exploitations représentatifs du 
Grand Est, c’est-à-dire les Grandes Cultures, la polyculture-élevage 
et la viticulture et de rémunérer les agriculteurs pour leurs pratiques 
favorables au climat.

Pour cela, le Go-PEI CarbonThink va suivre trois étapes : 
•	 La production d’une méthodologie d’évaluation de la performance carbone des fermes dans le cadre des 

travaux nationaux autour du déploiement du label Bas Carbone ;
•	 La mobilisation d’une communauté de financeurs, aussi bien privés que publics, car une fois l’évaluation 

réalisée, il faut la rémunérer. Les financeurs privés peuvent être des entreprises hors secteur agricole qui 
cherchent à compenser leurs émissions en achetant des crédits carbone, des industries de l’agroalimentaire 
qui cherchent à communiquer sur la valeur carbone de leurs produits ou encore des collectivités qui 
auraient intérêt à financer des agriculteurs pour leur performance carbone ;

•	 Le développement d’un outil numérique (via la technologie blockchain) pour permettre l’évaluation des 
fermes et le financement des pratiques fermes Bas Carbone.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Terrasolis
•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 808 113 € (dont aide régionale : 145 000 €/ aide 

FEADER : 580 000 €)
En savoir plus : Institute for climate economics : Carbon Think

GO PEI AUTONOMIE EN RESSOURCES PROTÉIQUES ET ÉNERGÉTIQUES DES 
ÉLEVAGES DU GRAND EST (ARPEEGE)
Comment co-construire de nouveaux modes de contractualisation entre les productions animales 
et végétales, à l’échelle locale et régionale, permettant d’améliorer l’autonomie alimentaire des 
élevages du Grand-Est ?

Pour nourrir leurs animaux, comme dans la plupart des régions européennes d’élevage, les éleveurs ont 
recours à des importations massives de matières premières riches en protéines. Il s’agit principalement de 
soja, ayant parcouru des milliers de kilomètres et d’origine OGM.

Parallèlement, les systèmes de grandes cultures sont soumis à des contraintes techniques (résistances des 
bio-agresseurs, aléas climatiques), réglementaires (restrictions de l’utilisation des produits phytosanitaires, 
disparition de produits) et économiques (instabilité des productions, fluctuations des prix). Ils souhaitent 
trouver des solutions pour mieux maîtriser les intrants par l’allongement des rotations et l’introduction de 
légumineuses et de plantes riches en protéines.

Face à ce constat, les objectifs fixés sont les suivants :
•	 Introduire des cultures sources de protéines et d’énergie dans les rotations, répondant aux problèmes 

agronomiques actuels, au niveau des bassins de production de grandes cultures ;
•	 Valoriser ces cultures pour couvrir les besoins en énergie et en protéines d’un élevage d’un bassin de 

consommation proche. On considère comme « bassin de consommation » une zone où la production de 
fourrages et/ou de concentrés est déficitaire. Cette valorisation fera l’objet d’une contractualisation entre 
le polyculteur et l’éleveur ;

•	 Créer une filière soja non OGM locale et compétitive avec les importations OGM et non OGM arrivant sur 
le territoire français.

L’effet attendu est l’amélioration de l’autonomie alimentaire des élevages à l’échelle du Grand Est et à l’échelle 
locale (voire au niveau de l’exploitation).

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Chambre Régionale 
de l’Agriculture Grand Est

•	 Calendrier : 2019-2021
•	 Coût du projet : 1 036 047 € (dont aide régionale : 174 382 € /aide 

FEADER :   697 529 €)
En savoir plus : L’Autonomie en Ressources Protéiques et  Énergétiques 
des Élevages du Grand Est

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand EstÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

https://www.i4ce.org/go_project/carbon-think/
https://grandest.chambre-agriculture.fr/fileadmin/user_upload/Grand-Est/049_Inst-Acal/RUBR-agro-environnement/Autonomie_proteines/ARPEEGE-plaquette_vf.pdf
https://grandest.chambre-agriculture.fr/fileadmin/user_upload/Grand-Est/049_Inst-Acal/RUBR-agro-environnement/Autonomie_proteines/ARPEEGE-plaquette_vf.pdf
https://www.youtube.com/watch?v=9xVYAw1nB-o
https://www.youtube.com/watch?v=fqb8Uwu9wB4


Comment permettre le développement des filières chanvre et plantes à parfum, aromatiques et 
médicinales (PPAM) bio dans le Grand Est en combinant innovations techniques et logistiques 
autour des séchoirs ? 

GO PEI SECHAGE

Afin de diversifier les assolements, la volonté de développer les filières 
chanvre et PPAM bio a émergé dans la région. La problématique du 
séchage avec des contraintes de qualité, notamment liées à l’alimentation 
humaine (ex : pas plus de 4h entre le séchage et la récolte du chènevis), 
apparaît alors comme un véritable enjeu pour leur développement. 

Les ambitions du projet sont donc (1) la création de séchoirs polyvalents 
pour des productions spécifiques (les PPAM et le chanvre) en plus des 
productions biologiques (céréales, protéagineux), et (2) la mise en 
œuvre d’une logistique intégrée entre les séchoirs et leurs usagers au 
travers d’une plateforme numérique collaborative.

Pour cela, le GO-PEI « Séchage » va suivre trois étapes : 
1.	 Innovations technologiques réalisées sur deux unités de séchage tests et création d’une unité de séchage 

mobile ;
Développer et créer des outils de séchage qui répondent aux enjeux de qualité des filières à sécher.
2.	 Innovation autour de l’organisation logistique ;
Créer, tester et évaluer un outil numérique collaboratif à l’échelle d’une unité de séchage.
3.	 Synthèse des données, communication et diffusion.
Mettre en évidence l’interdépendance des innovations logistiques et techniques pour une rentabilité optimale 
et déploiement à l’échelle régionale et supra-régionale.

En combinant des innovations techniques et logistiques autour des séchoirs, ce projet va permettre de lever 
le principal frein au développement des filières PPAM et chanvre bio. Ce projet va créer des réseaux de 
producteurs autour des séchoirs et pourra, plus largement, contribuer au développement de l’agriculture 
biologique avec la création de nouvelles opportunités pour les producteurs et la diversification des rotations 
bio.

•	 Porteur du projet (avec multi partenaires) : Bio en Grand Est
•	 Calendrier : 2019-2022
•	 Coût du projet : 1 241 488 € (dont aide régionale : 223 063,37 € / 

aide FEADER : 892 253,48 €)

ÆÆ le projet en vidéo sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

POUR EN SAVOIR PLUS : 

GO PEI HARMONY GRAND EST
www.harmony-ge.com/

GO PEI PLANTATIONS INNOVANTES EN FORÊT
www.onf.fr/onf/lonf-agit/+/5bb::planter-les-forets-de-demain-un-defi-face-au-rechauffement-climatique.
html

GO PEI PÔLE EUROPÉEN DU CHANVRE
www.pole-europeen-chanvre.eu/fr/

GO PEI FUTUR FOREST
www.onf.fr/onf/secheresse-et-climat/+/5b2::les-ilots-davenir-des-plantations-pour-lutter-contre-le-
changement-climatique.html

GO PEI PROGRAMME AGRONOMIQUE RÉGIONAL POUR LA TRANSITION AGROÉCOLOGIQUE 
EN GRAND EST
www.reseaurural.fr/centre-de-ressources/actualites/adore-le-partage

GO PEI CARBONTHINK
www.i4ce.org/go_project/carbon-think/

GO PEI AUTONOMIE EN RESSOURCES PROTÉIQUES ET ENERGÉTIQUES DES ELEVAGES DU 
GRAND EST
grandest.chambre-agriculture.fr/fileadmin/user_upload/Grand-Est/049_Inst-Acal/RUBR-agro-
environnement/Autonomie_proteines/ARPEEGE-plaquette_vf.pdf

GO PEI SECHAGE
https://biograndest.org/partenariat-europeen-pour-linnovation-sechage-developpement-des-filieres-
chanvres-et-ppam-bio-dans-le-grand-est/ 

GO PEI REDYBLACK
http://www.bovinext.fr/origine-de-la-stabiliser/

ÆÆ Retrouvez tous les projets GO PEI sur la chaîne YouTube du Réseau Rural Grand Est

https://www.youtube.com/watch?v=1XoHDu7AgsU
https://biograndest.org/partenariat-europeen-pour-linnovation-sechage-developpement-des-filieres-cha
https://biograndest.org/partenariat-europeen-pour-linnovation-sechage-developpement-des-filieres-cha
http://www.bovinext.fr/origine-de-la-stabiliser/
https://www.youtube.com/channel/UCiIBnjzjOjz2B6JOv_TybPA/videos


LE RÉSEAU RURAL GRAND EST : UN OUTIL DE LA POLITIQUE EUROPÉENNE 
DE DÉVELOPPEMENT RURAL

Une organisation en 3 niveaux :
•	 Le Réseau Rural Européen (ENRD/REDR)
•	 Le Réseau Rural National (RRN)
•	 Le Réseau Rural Régional (RRR) qui est l’échelon de proximité

Un réseau participatif unique et ouvert à tous les acteurs du développement rural pour :
•	 Mutualiser les moyens et les expériences acquises par les trois anciennes Régions 
•	 Décloisonner et mettre en synergie les acteurs bénéficiaires des 3 PDR afin de favoriser la coopération 

et l’innovation 
•	 Anticiper sur le périmètre futur du prochain PDR Grand Est 
	
Les activités du Réseau sont multiples :
•	 Identifier les projets exemplaires et innovants sur le territoire, bénéficiant de fonds FEADER, capitaliser 

ces expériences et projets et les valoriser; 
•	 Faciliter les échanges d’expériences et la mise en relation des acteurs du développement rural et des 

porteurs de projets FEADER dans le Grand Est; 
•	 Informer sur les possibilités de financement des projets de développement rural; 
•	 Appuyer la mise en œuvre du Partenariat Européen pour l’Innovation (PEI-AGRI). 

Issu d’une initiative européenne, le Réseau Rural vise à assurer la promotion et à améliorer le 
fonctionnement des politiques de développement rural (FEADER) dans les territoires ainsi que la 
mise en œuvre des Programmes de Développement Rural (PDR) associés. 

ÆÆ Pour en savoir plus : Réseau Rural National ou Réseau Rural Grand-Est

FOCUS GROUPS PEI-AGRI : PARTAGER LES CONNAISSANCES POUR SUSCITER 
L’ACTION 

QU’EST-CE QU’UN FOCUS GROUP PEI-AGRI ?

Les « Focus Groups » font partie des 

actions de mise en réseau du PEI-AGRI. 

Un « Focus Group » rassemble 20 

experts aux compétences différentes 

(agriculteurs, conseillers, chercheurs, 

personnels d’entreprises...) pour 

discuter et trouver des solutions à des 

questions spécifiques qui se posent aux 

secteurs agricole ou sylvicole.

https://www.reseaurural.fr/
https://www.reseaurural.fr/region/grand-est


www.grandest.fr

Siège de la Région  1 place Adrien Zeller
BP 91006  F 67070 Strasbourg Cedex
Tél. 03 88 15 68 67  Fax 03 88 15 68 15

Hôtel de Région  5 rue de Jéricho
CS70441  F 51037 Châlons-en-Champagne Cedex
Tél. 03 26 70 31  31  Fax 03 26 70 31 61

Hôtel de Région  Place Gabriel Hocquard
CS 81004  F 57036 Metz Cedex 1
Tél. 03 87 33 60 00  Fax 03 87 32 89 33
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www.europe.grandest.fr

Référentes Réseau Rural Grand Est

Site de Châlons-en-Champagne
Clémentine LAURENT 

clementine.laurent@grandest.fr
03 26 70 89 24

Site de Strasbourg
Louise BLUM 

louise.blum@grandest.fr
03 88 15 83 42

www.reseaurural.fr/region/grand-est

www.eip-agri.eu

http://www.grandest.fr
http://www.europe.grandest.fr
mailto:clementine.laurent%40grandest.fr?subject=
mailto:louise.blum%40grandest.fr?subject=
http://www.reseaurural.fr/region/grand-est
http://www.eip-agri.eu

